
Dimanche de Jérusalem du 4 mai 2025 

 
Conférence de 14h30 à 17h00 

« VOICI TA MÈRE ! » (Jn 19) 

La mort et l’Assomption de Marie dans les Écritures 

& chez saint Bernard de Clairvaux 

 
         Bas-relief de l’église Saint-Gervais Saint Protais à Paris 

 La Dormition de la Très Sainte Mère de Dieu (XIIIème siècle) 

 

« On ne dira jamais assez sur Marie »  
(« De Maria numquam satis »).  

                            Saint Bernard de Clairvaux 

 

« Parmi ceux qui sont morts et qui sont au ciel, la Mère de Jésus est déjà 

glorifiée corps et âme, elle représente et inaugure l’Eglise en son 

achèvement dans le siècle futur. Pour nous qui sommes sur la terre, elle 

brille déjà comme un signe d’espérance assurée et de consolation.  

   Vatican II, LG 68.    



    Marie est le sommet de la création, débordant de grâce comme nulle autre 

créature ; en elle, le Dieu trinitaire a fait sa demeure. Son cœur et celui de son divin 

Fils ne font qu’un. Marie nous mène toujours vers Jésus et Jésus vers Marie. 

Dans cette conférence, je vous parlerai de la figure de la Vierge Marie, Mère de Dieu 

et Mère de l’Eglise, à partir de l’événement de sa mort et du mystère de son 

Assomption au Ciel. Je m’appuierai sur la Bible et sur les textes de la tradition 

chrétienne (en particulier ceux de saint Bernard de Clairvaux).  

L’Eglise est un mystère marial. Elle est appelée à partager la gloire de son Epoux et 

la gloire de Marie, elle et chacun de ses membres. Voilà pourquoi l’Eglise nous 

exhorte à imiter la Vierge et à demeurer tendus vers les réalités célestes. 

Il y a entre Marie et l’Eglise une consonance profonde, consonance de maternité, 

consonance de réceptivité à la parole de Dieu, d’attitude de prière. Marie est une 

orante. Elle nous invite à rentrer dans le grand silence de l’oraison, à prier le Père 

dans le secret. Ce que nous contemplons en Marie, appelée par Jésus son Fils à aller 

jusqu’au bout de l’aventure humaine, nous osons le croire de chacune et de chacun 

de nous et de nous tous.  

Le Christ est vraiment ressuscité ! Dieu est vivant, et Il veut nous introduire dans la 

plénitude de sa vie. Que Marie en son Assomption, Mère de Dieu et de tous les êtres 

humains, nous encourage à vivre toujours plus intensément, toujours plus 

amoureusement, de la lumière de la Résurrection de son Fils, Jésus, Notre Seigneur 

et Ami. C’est une vérité que l’on peut approfondir en relisant le Magnificat dans une 

perspective eucharistique. Comme le cantique de Marie, l’Eucharistie est une louange 

et une action de grâce. L’Eucharistie nous est donnée pour que notre vie, comme 

celle de Marie, soit tout entière un Magnificat. 

 

Isabelle Raviolo. 21.IV.2025 

 
 

 



    « Vierge et Mère Marie, Toi qui, mue par l’Esprit, as accueilli le Verbe 

de la vie dans la profondeur de Ta foi humble, totalement abandonnée à 

l’Eternel, aide-nous à dire notre « oui » dans l’urgence, plus que 

jamais pressante, de faire retentir la Bonne Nouvelle de Jésus. Toi, 

remplie de la présence du Christ, Tu as porté la joie à Jean-Baptiste, le 

faisant exulter dans le sein de sa mère. Toi, tressaillant de joie, Tu as chanté 

les merveilles du Seigneur. Toi, qui es restée ferme près de la Croix avec 

une foi inébranlable et as reçu la joyeuse consolation de la Résurrection, 

Tu as réuni les disciples dans l’attente de l’Esprit afin que naisse l’Eglise 

évangélisatrice. Obtiens-nous maintenant une nouvelle ardeur de 

ressuscités pour porter à tous l’Evangile de la vie qui triomphe de la 

mort. Donne-nous la sainte audace de chercher de nouvelles voies pour 

que parvienne à tous le don de la beauté qui ne se ternit pas. Toi, Vierge 

de l’écoute et de la contemplation, Mère du bel amour, Epouse des noces 

éternelles, intercède pour l’Eglise, dont Tu es l’icône très pure, afin 

qu’elle ne s’enferme jamais et jamais ne s’arrête dans sa passion 

pour instaurer le Royaume.  Etoile de la nouvelle évangélisation, aide-

nous à rayonner par le témoignage de la communion, du service, de la foi 

ardente et généreuse, de la justice et de l’amour pour les pauvres, pour que 

la joie de l’Evangile parvienne jusqu’aux confins de la terre et qu’aucune 

périphérie ne soit privée de sa lumière. Mère de l’Evangile vivant, source 

de joie pour les petits, prie pour nous. Amen. Alléluia ! » 

 

Pape François, Evangelii Gaudium 

Rome, le 24 novembre 2013 

 
 



 


